
•MM. I associée de son mari pour tout la b en 
•a i l a fait j * ne connais pas d* souvenir plus 
doux i lui rappeler dan» aoo incoosutabl* 
art•<Mil 9i les pamtaa humaines pouvalr t 
•aimer uae telle souffran. e je voudrais que 
r*»ar*asi'»a de la pr .fonda -ynii»alli>e eprou-
«M) par une foula innombrable allât rnsquau 
ssnd de aoa cœur 

Seule la R*liK'on peut apporter les consotauons 
dtn-Haut Apres avoir supporte avec courage 
M resicna.ion les dures épreuves d'une longue 
M douloureuse maladie. M Emeul Loyer s'est 
eadorral. «oui 1 action de la foi chrétienne, dans 

inee.-i éternelles Cea espérance* 
s'imposent i la mort elle-même, qui peut bien 
de»*il et 1er -ceurs. mais qui est incapable d'ané
antir les affections. Que cette pensée soit douce 
M fortifiant* pour ceux qui pleurent notre cher 
M. Loyer: 

Vous tous, qui l'avons connu et aimé, nous 
(•arderoas pieusement le souvenir du bon et 
excellent maire de nomme. Adieu, cher ami. au 
M l du Ooeseil municipal, au nom de la eooi-

» tout entière eu deuil, adieu.' 

DISCOURS de) M. LIÉOEOIS-SIX 
Messieurs. 

On devoir bien pénible m'incombe en ce mo
ment. c'es< de venir au nom de la Société de 
secours mutuels Jet Prévoyance de Lille, dire 
un dernier adieu * celui qui fut durant de ton
n e * années, trop vil* écoulées, héias ! son Pré-
aidenl dévoué, vénéré, a M. Ernest Loyer. 

Oee voix plan compétentes que la mienne 
vous ont dit combien l'homme politique, I ad
ministrateur, laissait de regrets, je voudrais 
«voir leur éloquence pour vous dire quel vide 
Mimante laisse parmi noua l'homme de bien 
•W) MM* pleurons aujourd'hui. 

Monsieur Loyer atlacttoanait particulièrement 
monde de» travailleurs; dans ce milieu, dans 
•on désir de soulager 1 infortune, il avait com
pris, dès longtemps, les bienfaits de la Mutualité, 
aussi, quand il fut prié, il y a plus de douze 
ans. de prendre la Présidence delà Prévoyance. 
accepta-t-il avec bonheur cette lourde tacite, ne 
voyant dans «es nouvelles fonctions que la 
satisfaction de faire plue da bien encore. 

£t nous qui l'avoua vu de près, qui avons pu 
apprécier sa générosité, aussi discrète qu'ine-
puoahle. nous noua demaidonr, .<ui pcurra 
Jamais remplacer cette Providence du pauvre. 

il me faudrait citer toute la vie île noire uhor 
Président pour retracer la liste de se* bienfaits, 
abaque jour apportant avec lui une nouvelle 
forme de générosité. 

Aussi, ils sont nombreux ceux qui pleurent 
aujourd'hui cet homme de bien, nombreunes 
•ont les mères, les épouses qui 1* regretteront 
toujours, elles paieront un tribut de recoanais-
•asjre a leur bienfaltMr. en faissnt honorer 
par leur enfants, la mémoire de M. Loyer. 

Ami naturel et dévoué de toute» les associa
tions bienfaisantes .ou patriotiques, il accepta 
toujours avec bonne grâce de patronner la 
plupart des sociétés de musique, de sports, de 
vingt, d'anciens militaires, dont il était, le plus 
sauvent, le président rnonneur, le nom de M 
aVnest Loyer, si justement populaire, ralliait 
les plus indlfferenU. Il aimait à encourager 
toute* le* Initiatives, é soutenir tous les efforts 
M «en emur généreux donnait sens compter. 

Mai* si M Loyer xoetalt un certain bonheur 
M* * M S M de ess sociétés diverses, dont II était 
M Menwtteur. on peut dire qu'il était heureux 
«MM é faut lorsqu'il s* trouvait a* milieu de M* 

§ ssssnhreux amis de la Prévoyance, a qui il avait 
donné la meilleur ta son cœur II s ingéniait A 
trouver des combinaisons pour leur être agréa
nte et nous avons encore pressais * l'esprit les 

I dame généreux qu'il II à notre tombola M M 
—paré* fête qu'il noue offrit, l'en dernier, dans 
M» halle campagne de Lmunie. 

l"*at au nom de la Prévoyance, que notre 
regretté Préaident appelait an seconde famille, 
que nous apportons sur cette tombe, avec nos 
Mimes, nos regreto le* ptn* amers de voir dis-

tro* toi. notre gusde. notre soutien. 

celte terre, un sentiment plus éleva les gui
daient. 

Un homme de bien tel que Monsieur Loyer 
aurait d(i toujours vivre mai» (es destinées sont 
parfois terrilnes et la volonté de Dieu en a voulu 
autrement. 

Inclinons-nous devant elle, persuades qu'il 
iruuve-n i* '.sut in ju«te récompense de aes 
bienfaits et de sa o'.arilé. 

Cher patron, au nom de tout votre personnel 
Je ne vous di.- pas adieu, mais au revoir) 

M. Poissonnier, au nom des Anciens 
Sous Officiera, a parlé le dernier, pour ex
primer la reconnaissance que conserveront 
toujours pour M. Loyer les membre* de 
cette société. 

Ut cérémonie funèbre s'est terminée i 
deux heure* et demie, laissant pmfnndé-
ment impressionnés tous ceux qui y avaient 
pris une pari active. 

La famille de Monsieur Loyer nous de 
mande — et nous sommes heureux d'Aire 
l'interprète de son désir — de remercier en 
son nom la population lilloise de la splen-
dideet unanime manifestation desympatlre 
qui s'est produite ce malin sur le passage 
au convoi. 

ROUBAIX 
lm mu—mtu H rjitnwiB •»•>! rtfmm St. ****** **S 

LE DIMANCHE A ROUBAIX 
38 mars 1902 

— Paroisse St-An loi ne-de-Padoue — A 4 h. 1|2. 
sermon flamand; a Oh., salut solennel en l'hon
neur de Notre-Dame de PellevoNIn 

— get'retenais du peuple. r De 11 h. 1 jï S 
1 h. Grande-Bue. M : rue de l.annov. t S : rue 
neaoaries. 
Frano*. M 

Descarie*. 71 — De 9 Ii. A lu t rue de 

••raltr* 
Stoiredé 

.ti la profonde recoaaaiaas ne* qui «et au fond 
4e nos oosurs. pour tous les bienfaits dont nous 
• grelins* Monsieur Loyer peut être un adou-
sis*asnial A la grande douleur de Madame 
. ..', nous déposons respeetueusèment A ses 
eitds le* hommage* que nous devons A cette 
•ai lut la digne épouse de notre cher Président. 
•aat elle secondait, avec une grAce charmante. 
•MM te* élan* de géoérosllé 

Mon cher Monsieur Loyer, je vous donne 
au nom des l'Joo sociétaires de la 
de f .tHe. que votre souvenir restera 

dém-nt gravé dans nos oosurs. anus 
ans é* nous inspirer de vos sentiments 

ibilité. de bonté, de générosité, nous esssie-
d* eontinuer le bten que vous f*is>e*. et 

haut du Ciel oh voua avec reçu l'ultime ré-
in**. omis voua prions de veiller sor votre 
r*reeoye née. 

Adiea. Monsieur Loyer. 
~>*r Président, adieu l 

Discours ds M* Psoqusur 
Messieurs, 

Cent sous l'empire d'une l'empire d'une proronde émotion 
. nu »>mdsQoinltéllAfwtMic»rnce 

sociale et patriotique de la deuxième 
ipUnn électorale de I* ville de Lille. 

^ ^ ^ • n dernier adieu t Chômage politique 
•alvorsetlernent «•Mata. A l'ami nie* cher que 

lépaté. M Emest Loyer. 
Issu, siors que M CoiMeuvfame sem-
r être vietorleux dans nos réartoas 
le* du Nord, ee*. sur nos Instances 

j . M. Loyer accepta d'être candHtat. 
. «M* avec près de «.es» voix S* majorité. 
Lover était un républicain libéral dans le 
« M d* mot. 11 voulait la liberté égale pour 
••prit loyal et franc, an Parlement 11 fut 
" s oppose aux lois d* persécution, qui 

la division et fomentent la haine entre 
a Us d'une même patrie. 
Misai, pendant toi huit années qu'il rot dé-

•M, donna-t il «on sasacours A la résistance 
la politique sectaire M tout se qui pou

les voie* au socialisme et an oollee-

à se* érsetsurt. et principalement 
_ itilers. qu'il aimait tant, il se dévouait 
SSBsptsr pour s** adversaires comme pour 
"•ta. 

i c'est surtout par sa bienfaisance, et sa 
I bonté qu'il a mérité de garder une place 
t mésnolre de ses concitoyens, 

vêtante rot a* grande, son admirable 
A u pauvres et aux déshérités atteints 

rt malheur, il donnait sans bruit, sans 
„ avec oetie discrétion et cette bienvelitanee 
réconfortant les coter* M tortillent ta* eou-
e. 
mort causera d unan.mes regrets: souva-
précieux et surtout consolants pour sa 

-* épiorêe, A qui J'adresse 1 assurance de 
| profonde «t doolnureuae sympathie. 
« cher députa, avant de confier à la ton» 
i dépouille mortel!*, en ee moment xoleu-
"\ ht séparation, nous vous donnons 1 Mi
es que votre souvenir vivra éternellement 
I nous, et que toujours nous noas eflbrce-
de suivre ta voie libérale que voue nous i 
' dignement tracée. 

défait*, au nom du Comité M de* étae-
de la seconde circonscription électorei* 

ville de Lille, adieu. 

DISCOURS DE H. LELONO 
directeur de te /Ualuee 

jf Cent 1* coeur serré que je viens M non du 
JMlriawail é* ta Matera Henri Lmatr. dire un 
•*Vs-*r adiea A notre Oh*r M regretté patron. 

' i **tiques mole un* Mrrltée metadta ta 
lois des affaires et S* ess chers ou-

serraments de essor non* lui de ne poe-
oct'uper des chose* auxquelles H n'a censé 
—r****r jusara'A ea éerotère heure et 

. d efforts, daa* norrs Intérêt comme 
sien. *-Mi fait pour sunuontar eMto 

Messieurs, rien ne a M exprimer ce que 
i doux. afTshle *t uenéreui s fait (mur 

ouvrier» en Kenéral De- parsonne-
étoquentes que moi vianneot •!« vous te 
Dern',*ir*ment encore 11 y aune quinzaine 

i. Il me disait . * Ah ! que Je voudrais 
m ir M revenir a* milieu de vmn. ailn •!« 

Jm'oocuper davantage de mes ouvriers. • Une 
heure avant de mourir H disait A sa trame . 
» Cjnnhtoo Ja voudrais serrer la mata A tous 

•ghé» tMrtahoratourf et leur dir* combien j * WM 
BsMSjlSn» d'eux I • 
I Oi i—S ces paroles sont dignes de ce cher 
l e s rn* M oomme on sentait en lui ce ixror vrai-
ICesVtbonst fumUisIs 
r Toute* r^s p e o e c i n'étaient que pr ĵr sa flls-C

Jss pensions qu'il a faites à ses plus a' 
vrlers ni. uvent ssser oomt.ier. :l les u 
* seul but était toujours -•- '—- — 

ÎSftMilr assure et dé I** VM> 
' M>-a. M»is ausvi. î uel f»*sMjS 
tr>uvé dsns «a u.*' 

• daWhér;;,.. .le l» 'ort 

onciens 
mai t. 

sMf errer un 
a I.. : - -i de tMjt he-
nt i NB •' n'a t-ilpus 

l tous les 

jaats h - ^nvriers de 
"" HT. ainsi 
i l ÎL iiiiM r;_ .uniui ~t"~~ **"~ ^afl 

ils i»m< A«i' hit». 
• * M* c'swilieni peu une rCoonipenae stw 

tions votées par le Consail inui. c pal, dirige les 
services du bureau de statistique et de la oiblio-
ttie un. assure la puhlicelion de l'snnuairo et 
du hullelin de la Bourse, transmet copie de *es 
déiilsaralions au maire, lui adresse tou» les uns 
un rapport sur le fonriiniinonent et la situa
tion ne I institution, propos* tous ils ans un 
projet du budget A soumettre aux délibérations 
du Conseil municipal 

Guesdistea et Carrettiates 

— Société gaint-Francnig-Régis — De 11 h. A 
12 h , rue Saint-Antoine. 74. 

— Bibli Uièque pour tous. — De 11 h. lit * 
1S h. tfl. ârenae-Rue. M. 

— Union Coiiuiierriale de Roubslx. — Assem
blée générale, A t h., au Café Panier*, ru* 
Pauvre*. 

— Syndicat mixte de l'Industrie rounsisistise. 
— Assemble* générale annuelle du syndicat — 
Le bureau <•• ntral de la Société de secours mu
tuels St-Joseph. aura une deuxième réunion A 
Il h. Ira au Siège syndical. Ordre du jour : mo-
difleations aux statuts de ia Société de secours 
mutuels St-JoMph. — La réunion mensuelle 
amicale d* la section d*s Décoré- et Médaillé* 
s* tara é six heure* du soir, au Siège syuuiual. 

BOURSE DU TRAVAIL 

Il s'est formé récemment, i Roussis , une 
Uni<m en Traeat/Uurs indépendant* 

LMu* S* réunion de dimaiiehe. le conseil 
fédérai de cette Union a rédigé ta p/tilton 
suivante qui • été ad'essoe a M Kugeuc 
Motte, maire nV RouLaix : 

A M. Eugène Motie, maire d* Roubalx, 
M. ta Maire, 

Toutes les grande* viltoe de France ont leur 
Bourse ou Marcl*é du travail, Koubuix n'en a 
pas encore. Houoaix après uvotr vaincu I* uol-
lecl'vlsine doit montrera la France ta véritable 
organisation d'une bourse € professionnelle » 
du travail. 

L'Union des TravaHleurs Indépendants de 
Rouh*ix vient vous demander d'an établir une 
M « * • -.ou m et I* proj*t suivant : 

Conai.iéranl. ooinme l'a dit Justement le Pré
sident de la République, qu'il n'y a dans lin 
dustrl* qu'une seule classe, • la tia**e du tra
vail .. 

Qu'une Bourse du travail doit inspirer con
fiance A touHoeux qui font partie de « la classe 
du travail », aussi bien A ceux qui offrent du 
Iravaii qu'A ceux qui demmKlenl du travail. 

Ou un* (tours* uu travail pr..fesHtonaeite doit 
être administrée par un Conseil exclusivement 
« professionnel ». 

Qu'elle doit rester Indépendante des politi
ciens é'i'it IHiigueiieoM *r**sfo»ttie «oujours ea 
Bourse [• liti.jue ou en Club révolutionnaire. 

Qu'une Uourse de travail orufessionnatie est 
aussi caiwMe de s'adminislrcr par eile-n éme 
que les autre»» gri>uonraenu do la • elasse du 
travail » : Conseil des Pru.l'li..iinoa». UainoM 
fédérales de Syndicats. Bourse ds Commerce. 
Trihunal de Commerce. 

« Les ouvriers indé|iendnnts de Rouhaix • de
mandant A la municipalité d'établir une bourse 
du travail a professionnelle • qui soit po*r toute 
ta Mil* un centre d'union «t un* aoaru* d* pros-
p^rito pour l'industrie. 

La Oummissioa administrative de cette 
Bourse sertit nommée par tous les groupes de 
• la dans* du travail • légalement constitués 
Conseil de* Prud'hommes, Syndicats de patrons 
Syndicats d'ouvriers. Chambre de Commerce. 
et Tribunal de Commerce. Ce Om**il d'admi-
nisAratMs devra renfermer un no.nnre • égal • 
de r*|T*Ve«taats d* i' • *ffr* » M ds la • de
mande », c'est-A dire de patrons et douvriers 
L* maire d* Rouhaix est de droit préaident 
d'honneur du Conseil. Si la muni-i.stllto concède 
des locaux ou des subventions, elle conservera 
droit ds contrôle sur l'emploi de ces locaux et 
de rem subvention». 

Reoevez. no* cordial*» salutation*, 
Par ordre : Le Président. 

Louis Becaar. Secrétaire. Louis D*MULOBB. 
Cette question «le Is création d'une Bourse 

du travail fleurait dans Is urograiinue coni-
munal des coftoriivlstes en 1809. 

KlJe a'a jainsi . été étudié*. 
A Tourooing, Is ûonsnil municipal s voté 

leprincjp* d'un* Ruirse de travail s créer. 
Vu projet de rvjgiemuut s été soutnis 4 

son examen. 
En voici les principales dispositions qui 

expliquent comment le maire de ToHrewiug 
et son Conseil compreuaietU le but «t lu 
foncticMinemsnt d'une Bourse du trava I. 

Art. 1er. — La Bourse du Travail al* Tour
coing a pour objet de faniliter des transactions 
relatives A ta maie d osuvrs. au moyen de l»u-
ream de placement gratuit, de salles d'embau
chage publiques. M par ta puhlicatioci u* tous 
renseignements inuresssnt l'oATr* et la de 
manda d> travail. Klle a égalemeet pour but de 
onnenurir è l'éducation technique et é>-onomi 
qxss dea syndicats prof eus ion n*is ouvriers II y 
estanneté éa* bureaux mi* è ta éisuosiUon 
de* syndicats ouvriars M des salle* pour le* 
réunhMt* corporative*. 

Art. S — les* svMtirata proCa*i,ionn*ls d'ou
vriers ou d'en ninyés. légaleetest eonatiUié*. 
fnsMtiennant suivant tas jir**eri|ttion* d* la toi 
du 31 mars Us)t et rempSimant les coiiosUon* 
Indiqué»* istr I* présent arrêté et nar I* rhgle-
m*at générai visé A l'article 9 ci-aprèu. sont 
admis A occuper un local dans ta bours» du 
Travail. 

Art. t.— Ls* ayndioats admis t Is Bourse du 
travail s'administrent librement et prennent 
tartes drsiKwitiona qui leur paiaisoent utiles 
pour tout ce qui o»s>oerne Piwyanisauon de 
leur* bureaux, de Mur* réunion* ou a i i im 

Art'6— La salle d'embauchage ln«tallêedan»i 
le* hAtimewtede ta Bourse du travail m*ou v*rtc 
aux p*'r. sa. ouvriers M ojnplovsta de toute pru-
fookjon, syndiqués ou non. Généralement <jui-
eonqu* aura une uiniiade ou un* offre d* tra
vail A faire y aura libre accès. 

Art. S — Le Maire sut ehsrgé d» la oonserva 
tion des immeubles, d* i* garde M de la sur-
veillanc* l 'emnle de la Boor e. Il nonima A 
tous te* emplois adiiunistrstlf- Il assure lo 
paiement, i* contrôle ai la liquidai,.>n des dé 
panses fu'tes sur les crédit* inscris au budget 
de La v"e d* Tounsnug tn outre de* sUrihu-
lions d'ordre général qui lui sont dévolues i*r 
la loi, il veiil* A l'observation de* arrêtés M 
ragiemenls qui régissent la bours»- par un ern-
plové 0 isan1 fonrl'on de regisoenr. 

Art. t. — Un re»rlrment gêner* . (tolitMré par 
lerom-ed mua «pal de Tourroma, en confor
mité ou présent a^tté. dotorminera tas mesu
res de détail prr.,ins> A s—tirer le bon func-
tnaanenient du la Bourse. 

Art. lu. — Il eot institué une Com nlaslnn ad
ministrative d* la Bourse du Tratall du Tour-
cotag. I.a O'.iniim-ion administrative est riisr- I 

3oe, le ris les limites niées par le prenant arrê'é, ' 
e l'administration g'-RTale de la S Mrs* du . 

Travail et examine toute», ie.'iu*sii..n- n-lsi.ve-i | 
a s-.n toncti'Htnemenl. ».He |HNmonce. n"tam- • 
mer.t. en se iv.nl' r-nsni aux d.s(>"ili"ns de 
l'arrêta M dj -'•»-:»>iii».at K-énérsl ,„.| régissent 
la B.ur-,e ujf i k.iniwsivn ou l'Ssietostn* ilrf-. 

Jt«. s.i- 'a tistrthajihHi ,ias l.«aux.surle 
•̂u>ulllCIlt t isMbsJT pour l'altrihuii>n des salle-, 

de réunion ,•' ne la grande seili-, sur 1rs plaintes 
rt les réetamaitons de- ia*r*on»'»a qarli M aisés 
A la tic'ur-o Ou Travail. Kl,e njMiiit lessutoen i 

L'Avenir affirine que les socialistes roii-
baisieus se groupent autour du citoyen 
Carrelle, délaissant le parti gui*s<lista 

Sur 900 adbéreuU 500 auraieut déjà passé 
daus le camp Carrettiste. 

L'Avenir ajoute : 
M. Gueadc pnrd de jour de jour du terrain et 

de toutes par'..- on ne gaxe pont que sa candi
dature législative est des plus compromises. 

LES EMPLOYÉS DES TRAMWAYS 

la Grave décidée pour le 29 Mars 
Sous prétexte que la prorogation de con

cession pour le rcseiui de Itou du ix n'est pss 
encore approuvée, is ' Xunpognie de* Tram
ways a décidé de ne procéder actuellement 
i aucune élévation de classe dans le per
sonnel. 

Cette décision a vivement mécontenté les 
employé* qui croyaient avoir droit bientôt é 
uo* augmentai ion de salaire. 

Une réunion a et" tenue * ee sujet samedi 
soir, s 10 h., rue Peilsrt, 72, au siège du 
s Syndicat des employés et ouvriers de Is 
CoMipagni* des 1 .-amways a, svou e»l ordre 
du jour : Question des sugmênlslions 

La disoussiou a été a*se* animée, elle a 
duré jusqu'à 1 heure «lu matin 

Puis il a été procédé au vole sur lus deux 
pointa suivants : 

1° Pour ou contra Is grève ; 
9» Data du la grève. 
I»e premier vote a donné la résultat sui

vent : %> pour; 4S contre et un bulletin 
blanc 

Sur le deuxième point, 58 pour le 4 avril 
et 00 pour le JB mars 

La grève est donc décidée pour le » mars. 
A l'issue rie la réunion, la Commission du 

Syndicat qui était i a v omble ù la date du 
t Avril pour permettre «l'ulteiidre In réponse 
du Conseil d'AduiiuistiHlioa a doaae sa 
SMAMMam 

N o t r e ooneltOYCs. M. Chari»* Ouilhert 
vient de soute.i.r tinllHiiinieni sa thèse de
vant la Faculté de médecine de Lille ; il avait 
prta comme *u>«4 sta sua travail : Om ta 
Coxopsthiri par Ostéite sèelie doulonreuse 
du col fémnral. M Cimrles Onitbcrt a ob
tenu la mention très Uonoctible : a Uieu, 
satisfait ». 

Nous «'tressons au nouveau docteur b a s 
plus sympathiques félicitations. 

S y n d i c a t m i x t e d e l ' I n d a e t r l * rosi-
bMiwi**niir. — H é u n l n s s . — U- Bureau 
$yn.lical se réunira ta lundi «H msxs 19'i. 
i six heures précises su Siège du syndicat, 
tî, rue de In Paix — Ordre du jour; Admis
sions dins le syndicat (usines symliquées 
et di/.niiies libres), dans la Société de Se 
(tours mutuels Sa nt Joseph Modifient ion* 
•ux statuts de SeisMirs muluisls Sainl Joseph 
• t demande d'apprubsliuo. ataposiliouiulor-
Mle de Lille. 

l i n el>*>v>«l eMBMtlIé» — Dons ta gnit'ée 
de vendredi, le cheval attelé è la voittilM d* 
M Jules l.osfeld, bouettar. rtM tsastais d'Arc, 
M. s'est einiis'lé, rtM dos TvilrrttS. smrcou-
rsnt è fond de train cette rue. la RM daLan-
ooy, la rue B-rnard et la ni' PiHirede-Rou-
btix enfomjtnt s<ir la route le soubss<>e-
g ieril rlc la uuvivou portant le no 13 bis ,1e 

i rue de Lannuf, mats n'occasionnant lieu-
reiiseiiient aiii-im accident de personne. 

Le sous InipHdieriVu relier et l'agent Paris 
essavèrenl d'an ôtor te cheval, mais comme 
M bride s'était rompue, ils ne purent le 

Ciajntenir. L'agent Paris a été iégcrunient 
lessé au pouce dans cette tentative, t e 

•tievnl épuisé m r cette courts) folle estatM l 
g'ahaltre rue Pierre-de-Rotibsis, contre ta ' 
muraille de rétablissement de M. Blny. 

l»'stsrreaixlon d e 1» r u e d e l o r 
r a i n e . — Une ileueciè'ne arrestation. — 
On se rappelle l'agression dont a été vio-
ti'tie, ces jours derutara. Irisa Oecrao qui 
rentrait chez elle rue de de I. •rrame, v trs 
ï h 1|2 du soir On des agresseurs avait pu 
être ané lé sur le (hit Van dauxism* arres
tation, celle d'AchilleTieriyrrcfc. aétéopérée 
vendredi soir, boulevard de Paris par l'agent 
Calels. Il • été conduit è Lille samedi sprès-
tnidi. 

I U . un garde 
I, 61 ans, de-d'écurie, Ëmiuaniiei Dockstacl, 

meuran t rue de l'Aima, occupé cbe M Deles-
piurre-Leman, s'est fracturé plusieurs côtes 
et s été admis i l'Hôtel Dieu, après avoir 
reçu les soins du docteur Depers. 

Istaeedicli*)*! d * s é j o s i r « t Tttl. — 
Osas ta soirée de veadraii, un ptngneur. 
Louis tutelle. Si ans, demeurant ru* d'Al
ger. 111, a été srrété pour ivresse et pour 
interdiction de séjour Cet individu est de 
plue inculpé du vol d'une piéo* de un franc, 

u'il a atitevé è un nomata Jeun Baptiste 

a1 
K t a t - e l v l l *M) B*)snVasB 

liragie* et BiAtes pour atrrfcitie*) 
THOMAS FILS. ». r. du Pries, p* I* Gare, LILLE 

du 'J2 mors 
.VatasanccT — ïoé Bauden rue de France 

lus. — SuaeUe Cau-tron. Orande-Rue bk») -1 
Uéaira Ptuteau. rue d Kstaing. *t — tiénuaine 
Vlsmynckx. ru* des Angws, St. 

DêU*. - ArUiur Itakoniock. 1 an. ru* des 
Longues Haies, cour Vermanl. 3B Altert DeJ-
planque. rue des Uiqgu-s Haies, no. c .,ir Doco 
iitnck. ir». - Achille Couivier. U& ans. sans pro 
r**a*oo ru* Bianoheiuaille. - Adolphe Cham
pagne. t& ans. Ussaeand. rue rMutarqu*. fli -
constant Kass.aux. 71 ans. sans profession, r*e 
d. Souvine*. impsuàse Devernay. i - t i a i r « 
Potteau 1 an. boulevard de Met/ maisons L*s-
ruo Ïïiten M **rn»ra. sans profession. 

iiariaaet. — Jules Marchand, S8 ans mare 
çl^l-ferranl ruade l'Alm*. «7 et Ross II*'Du Jar
din, ta on*, servants, rue du Goilatte 6K 1. 

cour Dhalluin. 6 et Angele s u r i n a * . !» an, 
doub euee.ru* de Mouvaus.* .ttr UubMureissire 
t. - Bdgard Deven.av. Ht ans. éie..lncieivn« 
Archimôtle. s*t et Marie Jacob. 17 ans. cumulera 
t Amiens — Achille Depoortere, Ht ans jour
nalier, rue St-Joseph, 76 M Kiodta Uspcérl, Si 
ans, journalière, rue Ht-Joneph. 

WATTRELOS 

Uns CoiilÉfBirvro É M. Eoifètw MoftB 
Aujourd'hui, è 8 h 1/3 de l'après-midi, 

aura lieu une grande réunion organisée par 
l'C'rtidTi républicaine d* Wattrelot. dans 
ta salie IH?si«illfiir, rue da In ttaiidurnierie. 
M Eugène MutUt, député, prendra ta pa
role. _ 

r<*M*>s>f I srasinlplatal. _ Igj conseil rou-
nicipul se réuuirn, munii prochain, I huit 
heure*, pour délibérer sur l'ordre du jour 
suivant : 

Nomination d'un secrétaire ê$> séance ; 
leetuw du procès verbal d* I* réunion du 
6 février — Maison de naîtra è l'école «le 
ni Haillerie ; réi-nplion déliiiitive — Maison 
du matlre a l'école de la ttiiiUne ; compte 
de tiiitoyeiimié duo è M Duhamel-Caste-
laiu — l'.rndits supplémentaires ; •.xpreioe 
IW)i — KelairsKe publie ; i-oinmuiiicaUons 
Chemins ruiaux ; approbalmu de décompte 
de l'entretien en 111)1. — Création d'un abat
toir pNbtbj ; lettre de M. le Pré M du Nord ; 
rapport dus Couiuiissiotuj. — ladciauité <te 

logomenl aux i.cieurs des poste* ; augo.au-
l"noii du nombre des facteurs 

Electioos au Tribunal de Commerce : 
Oommun'Cn'ion d'une lettre de M. le Préfet 
du Nord : pétition tendants inodilter le mode 
d* scrutin- — Projet d'augiuenluliun des 
droits sur les alcools d'industrie et de dimi
nution sur les alcools de fruits : avis du 
Coosail. Règlement d'une parcelle de ter
rain A Mme Cousnrl-Lebriiu, rue de l'Indus
trie : exécution d'un jugement ; arrêté 
d'offres. — Cinquantenaire ae la Société de 
secours mutuels Saint-Vital : lettre de la 
Société — Kmsque de musique: projetai 
soumettre — r'éte du Plouys : demande de 
subside. — Procès du sieur Dumoulin : com-
municAtion. — Cours d'arboriculture : com
munication. — Constructions scolaires: rap
ports «les Comnnssi .ris. 

A c c i d e n t * d u trx iv i . i l . — Un ouvrier, 
Victor Vanoverbeke, Si ans, demi-uraiit A 
Wati'relos, travaillant à Koubaix, chez MM. 
Watiiie. Oraiide-Rue, blessé i la main, au 
poignet et i lavant-bras droits, dix jours de 
repos. 

— Un domestique, Désiré Teroel, 10 ans, 
derm-U'-aul ru* Faidlierbe, travaillant à Kou
buix, chez M Fauvsrque. rue SI Antoine, 
blessé à i épaule droite, 8 jours de repos. 

— Un raltacheur. Chartes Vanulstreete. 
J0 ans. demeurant rue Vallon, a Saint-Lié-
vin, travaillant à Rouhaix. cbez M Etienne 
Motte, tue d'Alger, blessé au pied gauche. 

CROIX 
Lot p « * * l « n Aujourd'hui a lieu à cinq 

heures, la seconde représentation de la Pas
sion. Le succès da la premier-- soirée assure 
d'avance I* séance de ce noir et l'on peut 
augurer uu plus grand succès encore. 

Les cartes s'enlèveat rapidement, nous 
engageons les personnes qui n'ont pas en
core retenu leur ptaoe de i* faire daus la 
jouruée. Eltes peuvent s'adressera Roubaix 
cbez M. Vromeut. libraire. Oraude-Plsoe ; 
otius M. Cocheteux, rue Newuumen, 14 ; è 
Croix, chez MM tas Vienne*. 

Les rouba siens pourront prendra OU re 
tour le tramway près de l'église St-Morlin 
de Croix . 

Lundi 24 mars, h 7 heures, troisième et 
dernière représentation. On a déjà retenu un 
certain nombre de places pour cette toiree. 
Qu'on profite de l'unique occasion de voir 
celte année une des plus belles Passions qui 
existant. 

Comtes»vet t t lun . — M. I* garde Sprieta 
dressé une contravention contre Cyr Des-
inuiliez. Bis de M Desmulliez, épicier, Au 
Tonneau d'or, rue de Roubaix, 4, pour 
avoir circule eu vélo sur ta route départe 
mentale II sera poursuivi pour infraction è 
ta loi du 4 avril luoi. 

Un§ confrontation internationëio 
A L A y t a u ^ T U M a J E 

L s l l .jArr**Jer demi**, dans l'aprèt-iaid., 
des malfaiteurs cambriolèrent la destSMf* 
d«s époux Chéry. 4*. rue féaiot-étauveur et 
en emportèrent 3.000 fr. en or, argent et 
titres C'était toute la fortune do ces bmves 
gens dont l'un, le mari est commissionnaire 
public è la gara de Lille et l'autre, la femme 
<îst marchande de poissons. 

La police rrancals* réussit à arrêter trois 
des RMitaiteurs, Victor Rullaert. SB a»s, 
Alphonse Coryn. 24 ans, et Eugénie iJtMDl, 
famm* Daugaz, 37 ans. 

I»a police belge, munie d'un mrit1*' d'ar
rêt contre un quatrième voleur s'empara ae 
s>t personne ;\ Gand où i! s'élnil réfugié. •> '. 
dorataf cambrioleur est François Corya, •& j 
ans. peintre. 

Samedi après-midi, le Parquet de Lille, j 
représenté par MM Du Botisqu-t de Plo-
risn. substitut ; Hermary. juged instruction, 
et Monaigoe, greffier, K rencontra au sujet, 
de cette affaire au hameau du Cuirassier, 
avec le Parquet de Courtrai, représenté par 
MM de Buscheere, procureur du Roi; Prin-
giers. juge de peix, et Van Hoiilte, greffier. 

Chaque parquet, accompagué de gendar
merie et de police avait amené le ou les pri
sonniers dont il est justicier. 

Les prisonniers saisis «an France ayant 
déjà fait dus aveux il restait A démontrer que 
François Coryn, arrêté A Gand, était bien 
coupahle de participation au vol de U rua 
Saint-Sauveur. Les magistrats obtinrent 
bientôt des aveux complets. 

E t * t - « l v l l de> Crt t lx 
Naieeance. — Jean Lemaire, rue du Nord,S. 

WA8QUEHAL 
n / a a t a * d u C o u u e l l munic l s )* . . . e -

Aujourd*lMH,diinaiiuj>t; 23uiars,s 11 n l /âdu 
nmtiii. réunlou du Conseil municipsl. Nous 
iavstons aos amis 4 y assister afin quY» 
pUhMent «sjfr i l'oeuvre leurs représentant* 
et apprécier ta manière duut lis administrant 
leurs interdis. 

R é tt«i i o n S e I X ' a Ion S o c i a l * e t P a 
I r i o l i e j o e Non* rnpiieloos que c'est eu 
j iind'iiui SS mars que le iVxn.lé .lireotetjr 
•le l'Union So iata al Palriotique coiivooMe 
les électeurs pour 6 heures précises du suir, 
A l'estaminet DeStailteur-Quesnoy, sur la 
Plaça- M Edouard Itousael, conseiller gé 
néral «C Etigèej* Dutiuxt, conseiller d'arras 
disserneot y prend root ta parole Ordre du 
jour : Approbation des nouveaux statuts et 
Tormatiou des Comités de quartiers. 

K n e x l a s a alinoe d e l a R o p » l > l l ( | a o 
— puaueoup de pernonnes s'anétent poui 
ooiiieinpier l'aiTI-xB* rècU.uc uni net expo
se* aii-ilesstis d* la vitrine ae Mme De 
planque épicier*. L'affiche repri-seute irais 
gentlHinen annonçant (g l'été du lundi de 
Pâques, organisée par la Fanfare de WSjg 
qu •tiaJ dans la salle du Cercle catholique. 

Ce tableau est du au pinceau et à l'initia 
tivede M François Vanisberg qui a su avac 
lani de goût et de justesse, approprier a*n 
tableau pour cette affiche de en cousUna*. 
Nous leuous A le féliciter à nou.eau 

On nous apprend que les cartes d'entrée 
pour cette Hoirie soulèvent très rapidement 
«t que les retardataires feront bien de SB 
presser. Rien ne nous surprend pour ne 
spectacle extraordinaire M Victor OelaS-
noy, chef de ta section lyrique, nous lai* 
part que les comédies < LA Ci>goo,te > *t 
• La Orammaire », feront dérider les fronts 
les plus sévères Nous n'en doutons pas car 
d'après le dévoiwraant «l te taieal qu'il ap 
porte t la réussite de cette soirée nous pou
vons assurer salle comble. 

Maet-fcc du veisdroiii t i mars — Beurre, 
1 fr OJ 1« livre; CBufs frais, 2 fr. 80 le quart 

. —.*> 
LANNOY 

P e é d l n a t l o n . — Pendant toute la Se 
mamc Saint-, las sermons serout donnés 
par M l'abbé Lemaire. 

S a a r u h é du aaniodi 38 mort — Baurre 
prix moyen, H fr. 40 I* kilog ; CBufa, prix 
moyen, 1 fr «0 le quarteroa. 

C H R R B \ « é . - • * • • l o o r o s e s d e 
t o n c a n s l o a . — Un domestique de MM 
l»ech»rcq frères, d'Hem. en conduisant un 
camion, a été projeté sur le timon ; malgré 
ses efforts il n'a pu arrêter ses chevaux, il 
est tombé sous les roues et a été traîné 
quelques secondes, finalement Is roue de 
devant lui est passée sur le haut de la poi 
trine. Il a été relevé saus connaissance et 
transporté a Ascq. chez ses parent*. On ne 
peut se prononcer sur la gravité de aes bles
sures. 

T O U R C O U G 
lé, aasMusa f rsx'am» —t n | i ML An Ma l'ami .»• 

gages d'Histoire locale 
20 Prairial an l V (15 mai 17JW). — La 

Municipalité do Tourcoing nomma lea ut-
toyoa* Ptarr* Oestomb*a-l>sunnont, Jeen 
iKsturmont Debrabander et Oeeurmonl-Osr-
lon. membres de la Commission dos se-
cours aux parents des défenseurs de ta Pa
trie. _ 

Cas excellents cléric*tttx ! 
D«s cléricaux, n'en faut plue... è moine 

qu'ils ne soient francs maçons 
Le dimanche 16 coui-ant, A re*utmioet 

Modeste l.oridau.aVil. rue do la Croix Rouge, 
étaient réunies trois se.'tion« de la S'ttlUarlté 
dromste. Le président de la sont MRS L*t 
Dfotts de l'Homme et du Citoyen, M 
Henri Loridao, conseiller général, parla 
d'aourd en xézayant... il n «et eooora qu'ap 
preuti macou. 

fuis , Ut un discours, un homme, parvenu 
i bien au (tel* -le ta lumière du 3* apparia ' 

ment, le Très Illustre et Révéremlissime | 
Vrfire. . Mnrehier, XVIII* . - . (Roo*Croix). ' 
(.résilient u'uue LOKC île Lille, juge du paix 

• des cantons Nord et Nord-Bsl de Tourcoing. 
Le F . ' . Merctiie." parle si bien qu'après 

qu'il eut co'isenli è se inire rassemblée d'e:-
1 llionsiasiue se prononça »n faveur du la 
] candidature <lc W. Oron, l'homme à tout 
1 astre*>• Logos . ' . Frane-MaçoniquMS. 

Voila qui donne une signification bien : 
i net le, bien précise, h la ctiidi-ialure de 
• M. Urou. Tout commeatairu serait superflu. I 

IsV-oôdleUon d ' u n e u t a t o e d o 1M.-D. 
d e l ' U i s l a o . — Lors des fêtes jubilaires 
en l'honneur du vénéré M. le chanoine Vsn 
Bocksteel. doyen de Saint Christophe, l'Ar-
cbicunfréne de N.-O de l'Usine lui a fait 
présent d'une statue de ta Vierge, palrooue 
de l'œuvre. 

Cette magnifique statue placée en l'église 
Saint Christophe, sera bénite aujourd'hui, 
dituanan*, è 5 heures, pendent la aahit au
quel assisteront tout les ouvriers et ouvriè
res de l'Archicoufrérie. Un sermon de cir
constance sera donné au cours de la céré-
monte. 

l»a» R é a a l o a a a o a o a e l l o d e l a J » a -
B M W I u a t a o l l q u e aura lieu mardi pro
chain, A 8 h t /2 du soir, dans la Salle des 
fêtes de la Maison des Œuvres, 85, rue des 
Crsuliues. 

Ordre du jour: 1. La Liberté d'eueeigne-
uient couféraooa par M Joseph Laurent. 
— 2. Infanterie etCaoalerie, comédie en 
un acte. 

R é i o u l o a d * CoDtatiaoloai*.—Aniour 
d'hui dnn ntclie, \ U 11 \[i d i mitin. a rH.'i 
tel-.le Ville, aura lieu une réunion de la 
Commission militaire municipale. — A ta 
même heur*, è l'Hotel-dc Ville, réuuion de 
la Commission daa Beaux-Arts. 

L e * é t r a n g e r s A Tonroolava;. — 
Pendant la semaine écoulé* on a constaté 
que 96 étrangers sont venus se fixer A Tour 
coing; par contre 98 autres étrangers 
(S hommes, t femmes et S enfanta) ont 
quitté notre ville. 

\j*m s w o l d e n t » d e t r a v a i l . — Hector 
Dujsrdin, 31 ans, dégorgeur. demeurant rue 
du Quai, a eu l'index gauche entraîné par le 
mlw boa d'une carde Soins du docteur 
l'layoust. repos de S5 jours. 

— Victor Lefebvre, 89 ans, homme de 
treine, rue do Roubaix. a eu le pied gauche 
comprimé sous une bâtie de laine Soins du 
docteur Leduc ; repos de 15 jours. 

— Céline Hanno. «tSatu.soigneuao, ru* du 
Laboureur, s'est fait une contusion au bas 
ventre en tombant sur le support d'un bob:- | 
noir. Sotoe du «Jocteur Uadou-t- f «no* ii"'t 
15 joui s il 

— Henri Rnltert. 49 ans. homme de peine, | 
rue de M.iuscron. 49. s'est fracturé le poi-
gnat droit en tomliant d'un camion sur le-
iiiel jl cli«iKeu.it des hallee d* Uvmu. aoins 

du docteur Julien ; repos de 3 semaines. 
— Auguste Devine*. 18 ans, mouleur, rue 

du Presnoy, s'est fait une entorse dorso-
lomliaire en aoutevaat un* poche de fonte. 
Soins du docteur Pioquet; repos ue « jours. 

L.» framdev» — Le* douaniers d* la Msr 
liera ont arrêté, samedi OMtin. le nommé 
Louis Plaui'kaert. 18 ans, fraudeur, lequel 
était nanti de 6 kilos de café de provenance 
belge. 

•Yen d e a a n a r d . — Un bscleur, Julien 
C . . . . 16 ans, demeurant rue des Champs, a 
été l'objet d'un* contravention pour avoir 
joué è pila ou ta** sur la voie publique. 

V M a » * nés- »r*r*jal a été rédigé è la 
oharge de Jo*,»pb M . 16 ans. naclevr, d e 
meurent rue Ouiétem. cour Jouveaisux 
pour jet de pierres et bris d'appareils télé
graphique* è la gare de* Francs. 

I.eia a e r l \ a g e a t s x h a l l e » d o s a -
t a e d i . — Marée, 200 k ; salades, 1080 k. ; 
cboiix-flenr*. 150; cresson, J00 bottes; 
orange». 130 k. 

.. m • 
E t a t - C i v i l d o T o a r e o l a s » 

du aa mors 
Maittance*. — B*iraa*rt Arthur, rue de* 

To.is-Pierres — Honoré Marguerite, rue d'Aus-
terlitz. «o. — Slaelens Madeleine, rue d* l'Crmi-

— Prévost Bugénie, 71 ans, rua de 
Oaod. — Cuvelier Romslne. 6 ans. rue Orolx-
Blanche, >8. — Dachez Jules, ûî ans, me de 
Paria, 1M. 

ÎTiiTT «T •'ES 

Le crime de la nie Notre-Dame 
Ainsi que nous l e v o n s nnuoncé, htar sa

medi, à ï b. 1/2, ont eu lieu les interroga
toires et confrontations des trois inculpes 

Lee avocats. M" «lointrelle, Houdoy fils 
et Yaleodueq étaient présents. 

Cas interrogatoires u'ont aris tin que 
passé six heures et ae n'eat qu a ce moment 
que les cinq témoins convoquée pour 4 heu 
re* ont été entendus. 

La plus grande discrétion a été observée 
prés des journalistes aussi htat. par les dé
fenseurs que par M. Davaine. 

Cependant, BOUS avons p« savoir foue 
Twechuizen, appelé le premier, a donné des 
détails sur I* crime, (infirmant tes aveux 
qu'il avait faits la jour d* son arrestation, il 
a dit avoir participé à l'agression contre 
Mlle H'icry, mais il se défend comme un 
beuu diable d'avoir voulu la Istr. Il ne s'a
gissait que « d'un coup i taire s, c'esS-à-dire 
voter N'aliH«ll*fn*)Qt, d'aprà» laBariou, c'est 
Bouche qui eal l'indicateur, et ce n'est que 
sur tes instructions que te COUD a été fhit. 

Pauline Iiumortier a été appelée ensuite. 
Antoine lui dit aussitôt quM avait tout 

avoué et lui conseilla de faire couim* lui. 
Ses conseils ont éié suivis et Pauline L)u-

morlier donna les renseignements deataudés 
par M Uavaine 

Puis ee fut te tour (te Boutbe. Comme on 
te prévoyait, il continua à nier. Aux affirma
tions formelles de ses co-détenos il opposa 
des dénégations : Il ne sait rien, flux ques
tions posées, il na répond pat. ou il repond 
par une phrase qui ne ia»ui le comjironreUre. 

Le juge d'instruotion lui opposa toas les 
renseiguemenls et les preuves recueillie* au 
cours de l'enquête, mais rien nV Ut : « Je 
ne sais rien !.. » 

l*e cinq téicoins oui avaient ê\é appelés 
furent successivement interrogés ee sont: | 
MM. Vaattoot, le tailleur de U nie île Paris, ' 
R* iiouliu, qui a vu Bouche è la gare A j 
3 I I 1|'»J; l^ofant. DeffrenneG e l c o s i b l e . qui i 
l'ont renwnlré Grande-Pièce, verstt h. 1|4. i 
en compagnie d'Antoine 

(los témoins «onfrontés o^t maintenu leurs 
premières déclarai ions. Bouche etrsl con- i 

tenté de dire : r Ça se peut s ou * Ja ne m'en 
rappelle plus » 

On H entendu également Mile H*nry, cou
sine de la victimequl le soir du crime entre 
5 h. 1|2 et 6 h., est allée porter a sa parente 
167 fr.; elle a renouvelé ses «'.éceralions nre-
miéres ijinTronlée avec Pauline Dumorti T . 
elle a dit qu'elle croyai! ia reconnaître. 

Ce n'est que vers 7 heures que ce* diflé-
reiits interrogatoires on* été terminés. 

OUNKEROUE 

M. Loubet à Dunkerque 
MIT. Ouillain, dépoté; J.-B. Trysfrsm, 

sénateur, et J. Tryairam, président de la 
Chambre de Commeeee, ont été reçus à 
l'Elysée, hier vcndrerU 

Le bu de leur démarche était le même 
que celle d" la Municipalité,. Le résultat en 
a d'ailleurs été identique, le Président de la 
République se reposant sur l'amiral Rous-
tau pour le choix du port d'embarquement. 

Un BoaT8l ÊÊjgt à Islande 
Cn nouveau malheur vient de frapper nos 

Islandais, l'ue goélette dunkerquoise La 
Joyeuse a été coupée en deux, sur les lieux 
ée pAche par un vapeur, très probablement... 
augiais. 

Le capitaine de la JrnjeuK, M Zoone-
kyndt, a adressé k son armateur M Hec-
quri-Vaaraponbusch, le télégrtimme sui
vant : 

Abeerden |Bco»wa|. 31 mars. toh. 45 soir. 
Joyeuite perdue. Abordage vapeur Islande. 

Equipe** sauve 
Léonard ZOOMUITNT. 

L'éqtipeire sera rapatrié i la fin da ta se
maine. La Joyeuse jaugeant 116 tonnes, 
construite en 1S07 aux ChnnUera Ecoiin, 
avait quaé Dunkerque le 5 mari . 

Son éqtipage était de 20 biMDinos 
Nous aurons bientôt des détails sur ee se

cond drame de la ruer. 

LttMBatMjitU d a n a v i r e . — Nous rap
pelons que le 4-mâls Adolphe, eu acier, 
construit aux Chantiers de Franc*, sera 
lancé aujourd'hui, à U h. 1/2. 

Mou w entent du Pert de Dunkerque 

Entrée», du SI mars 
Londres, T. Csmbroane. Mu. Knrmanet. brai. 
Rotterdam, v. Amiral-Lberuntt*. 87. Jonequin. 

div. Oehaecker. 
du 83 

Savre, a). Croasudt, t», a. Quent n, tant, 
elbouroa, v. ang. Alton. 3SR. Bobertaoti. 

div. Moral. 
Sortie* du SI mars 

Avlkos. v*p. batge Béocio, 17V. cap. Coralas. 
div. Leroy. 

Hambourr, v. ail. Sevilla. SaK, Breckvreidt, 
div. Alibert 

du 2S 
Hambourg, Rem. Industrie, cap, Doohatal, 

lest. 8ociéteDunkernuoi.sede remorquage. 
Manche, r*,"- tietae ttractor-CJertlnji. 
CarStS. vap ang. Jotirs-Morrls son. 1JB6, Bals, 

l*o*. Leroy. 
awansea v-.ang. Pinnland, létal, c. Brunrmar, 

div. Leroy. 
Nantes, v. AUne, St*, a. Laficarf. div. I»arof. 

- • » • • < • * > - • — • • - . . . • • • 

DOUAI 
B e u é d i c t l o i i d a b u f f e t d e l'stselfa» 

Raiai-- l»<N|ota«, d D o s a a l . — M. le vi-
eairu-gcuéral Moi risse a hénil.jeudi dernier, 
le magnifique bufet des grandes orgues de 
l'église bsiiit-Jaoque*, à Douai, œuvre de M. 
Buisine. <le Lille. 

ÊI.*:I~ .,:-.:...,,..., r... »q»»ax«M>»sR*aM*sSsR>ta<ai'*" 
i'êts nniKica^e, gtéca au conwmrs de M. L. 
Vierne, organiste au grand orgue de Kotre-
l>aiue de Paris, au talent d« qui on avait 
l'ail appel pour faire -aloir toute la sonorité 
ut la variété dws conbinaisoos de l'instru
ment re»lauré nar M Nutrn, successeur de 
M. Cavaillé doit Cet «**>u« com(>te 44 jeux 
répartis sur S claviers manuels et pédalier 
séparé a vue 17 sstdnles te combinaisons. 

Après v » , entrée mapistralemeet rendue 
par M. M.icba, le briltan. organiste de ta pa
roisse, ce fut le tour d*: g. vierue. 

Uisons de suite que M. Vierne est un or 
liste de grande valeur, onnt le jeu brtllani 
et distingué à vite captive le nombreux pu 
blic qui se pressait dars l'église Saint-
Jacques. Exécutant de piemier ordre, U 
Vierne sait admiraMemect se mettre se 
communication avec ses auditeurs. 

Dans la oéléhre fugue sn ré majeur, d« 
Bach, le prélurje cl ta fugue en sf dé Saint-
Saens et diversats cornptisilions de Ch. M. 
Widor, M. L. Vierne a justement toit admi
rer son talent tout a fait remarquable. Cet 
artiste est duué de qualités précieuses de 
virtuosité et d'expression. Comme composi
teur, M. Vierne, s'eit fait apprécier dans in 
finale de aa première symphonie et surtout 
dans les improvisations qui ont alterné 
avec les versets du Magniflcal 

Mentionnons la en pli vente «t mélodieuse 
allocution prononcé» par M. la chanoine 
Lecigne qui a montre dans l'orgue le monde 
qui cJbjtnte, l'âme «lut prie et le Verbe qui 
pari* 

Kosuile un salut •sionoei lut oa**M par 
la rnafirise sous l'habile direction d* M. 
Follet. 

Cette magnifique cérémo nie laissera Un 
profond souvenir dam la paroisse Snint-
Jacqttas justement date dis posséder l'un 
des orgues les plus conplots et des plus 
modernes de la région. 

L ' A F F A I R E D E W A Z I E R S 

Dernoncouri, sur qui des soupçons pla
naient, et qui s'était constitué prisonnier 
lui même, a été remis en lilaerté vendredi 
soir. 

Il a pu établir un alibi, dtii.lleurs contrôlé 
par divers témoins. 

L'enquête continue, et c*ef (t ailleurs que ta 
justice recherchera le eouptàne. 

VALENOIENMS8 
R R I M . O N . — A o é a e l e a x e a m h r i n -

sMSjn. — Un cambrioleur s'est introduit 
dans le presbytère de Bril Ion pendant que 
M. le Curé et sa servante si* trouvaient au 
salut. Après avoir fracturé 'dans le cabinet 
de travail, les tiroirs du ** -rétairo et boule
versé tous lus papiers, le voleur a enlevé 
deux montres an or et une en argent, puis 
il est monté dans les chs mbres, y a bou
leversé les literie*, fracti ire les meubles 
sans trouver l'argent qu'il cherchait. 

La montre en or port* le numéro 4.43rt, 
elle vaut environ 400 fr. 

La gendarmerie fait d « ; recherches. 

R & n S B T ï des Etrangirc 
pris la place des HHI gneauoe, LIU-K 

>Çé£M&% *> SMS 
— M. Charies Warnbi.irgueLartîsien, bras

seur, uiiiiro de Lyinia. est décédé en son 
dornieilo vendredi 'H aouraut. 

Ses obsèques auront .lieu à Lyode, raar<ii%. 
à 10 h t|i{ 

M. Wambergue est le père de M« Charies 
Wanibergue, nolaire »' Merville. 

Nous prions la fa m s le d'agréer nos svm-
patlnques coudoséancas-

EPICERIE"TENFANTF 
17«M, s-ue Venu (àa tmi te t ta 

I end le meilleur marché de tout Lille 
toti 0,80 c. is «os/, avdc Gafi titra 

iv.nl'
euee.ru*
augo.au-
trxivi.il
uoi.se

